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Le partenariat entre l'uni-
versité du Quebec de trois
rivières  (UQTR) et l'Institut
national de formation et
d'action sanitaire et sociale
(Infass) porte ses fruits. Ven-
dredi dernier, les deux par-
tenaires ont présenté
officiellement le prix Pano-
rama, obtenu dans le
cadre de leur coopération.

AU mois de novembre2016, le Bureau canadiende l'éducation internatio-nale (BCEI) avait bénéfi-cié d'une distinction enreconnaissance du travailréalisé par l'Université duQuébec de trois rivières(UQTR) au sein de l'Insti-tut national de formationet d'action sanitaire et so-ciale (Infass), depuis plusde cinq (5) ans, dans ledomaine de la santé. No-tamment dans laconstruction des infra-

Présentation officielle du Prix Panorama 
Formation/Coopération Gabon-Canada

Anita Jordanah TSOUMBA
Libreville/Gabon

Les étudiants lors de la présentation du prix par le Secrétaire général du ministère de la Santé, Léonard Assongo.
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structures (hôpitauxd'Oyem et de Mouila par lasociété Vibec) et l'accom-pagnement en ce quiconcerne l'appui à la gou-vernance de l'hôpital ré-gional d'Oyem. La cérémonie de présenta-tion officielle du prix pa-norama s'est déroulée enprésence du secrétaire gé-néral du ministère de laSanté, Léonard Asssongo,du corps administratif, desenseignants de l'Infass et

des étudiants. Représen-tant le ministre LéonNzouba, le secrétaire gé-néral a relevé l'opportu-nité d'un tel partenariatpour l'ensemble des par-ties prenantes quant à lamission de formation desparamédicaux au Gabon.Pour la directrice de l'In-fass, Noëlle AvomoObame, « ce titre honori-
fique est pour l'établisse-
ment un moyen de
redoubler d'efforts, afin de

maintenir et poursuivre
l'œuvre entamée à la re-
cherche de la qualité et de
l'excellence dans la forma-
tion de nos professionnels
de santé et des travailleurs
sociaux. Nous souhaitons et
nous allons y travailler
pour que cette reconnais-
sance apporte à l'Infass
d'autres partenaires et des
ouvertures pédagogiques à
d'autres projets.»Notons que dans l'optiqued'un transfert de compé-

tences et d'appropriationde l'expertise canadienneen matière de formation,d'accompagnement toutau long du processus d'en-seignement/apprentis-sage et de gouvernance –notamment pédagogiqueet institutionnelle – l'In-fass  et l'UQTR ont concluun accord-cadre de coopé-ration liant le Gabon et leCanada, et une conventiond'assistance technique. Des accords dont la pre-

mière phase a été signéeen octobre 2011, qui por-tent sur la mise en œuvred'activités pédagogiques àl'Infass, en réponse auxexigences de la réformeentamée à l'Institut en2010 visant, entre autres,le renforcement de capaci-tés des enseignants per-manents de cetétablissement et d'un en-cadrement régulier de sesintervenants, sur unedurée de cinq ans.

LEministère du Développe-ment social et familial, de laPrévoyance sociale et de laSolidarité nationale, et l'Or-ganisation des nations-uniespour l'éducation, la scienceet la culture (Unesco) vien-nent de s'allier dans un pro-jet de reformes en matièrede gestion de transforma-tions sociales et de luttecontre la pauvreté. Cet accord de partenariat,d'une durée de cinq ans,signé le 22 décembre der-nier, au terme d'un atelier depréparatoire d'élaborationd'une politique nationale dudéveloppement social et fa-milial au Gabon, vient ainsimarquer l'entrée de la miseen œuvre des orientationsde la nouvelle politique so-ciale prônée par le Gabon.Le document a été paraphépar le ministre d'Etat en

charge du Développementsocial et familial, de la Pré-voyance sociale et de la Soli-darité nationale, PaulBiyoghe Mba, et le chef debureau représentant del'Unesco au Gabon, VincenzoFazzino.
« Nous avons réfléchi sur
l'élaboration de politiques
additionnelles en matière de
transformations sociales, de
développement social et,
donc, pour l'amélioration de
conditions de vie et d'apport
de bien-être des personne
vulnérables, des veufs, des or-

phelins...Qu'il s'agisse de
l'aménagement du cadre de
vie, en terme d'apport de
commodité, d'aide et d'assis-
tance aux personnes qui sont
réellement en difficulté. Nous
nous organisons pour affron-
ter les difficultés qui se pré-
sentent et obtenir les
résultats satisfaisants», a in-diqué le ministre d'Etat.La convention signée, restemaintenant à la rendre ef-fective. Les deux parties ontpromis de s'y atteler dans lesdélais meilleurs, au regarddu rôle que cette convention

est appelée à jouer. En effet,elle permettra au pro-gramme Most d'accompa-gner l'Etat gabonais dans ladéfinition et la mise enœuvre des orientations enson sein. En clair, par ce partenariat,le programme Most vise àaccompagner l'Etat gabonaisdans la définition d'une poli-tique publique globale sur laprévoyance sociale, demême que dans la mise enœuvre et le suivi-évaluationde la politique publique enmatière sociale et familiale,notamment par la mise enplace d'un plan d'action arti-culé sur quatre (4) axes so-ciaux.Most est un programmetechnique développé parl'Unesco dans sa fonction dedéveloppement de la re-cherche et de soutien auxpays membres en matièred'éducation et de culture. AuGabon, ce programme estdéveloppé depuis 2013.

Le Gabon et l'Unesco signent une convention
Transformations sociales et lutte contre la pauvreté

AJT
Libreville/Gabon

Les différentes parties en train d'apposer 
leur signature au bas de la convention.
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LE groupe d'enseignementsupérieur E.S.A.M / IUSD(Ecole supérieure des artset métiers-Institut univer-sitaire des sciences de dé-veloppement) a procédé àla remise de parchemins àses lauréats des promo-tions 2010 à 2016, ven-dredi dernier, à l'hôtelRe-Ndama de Libreville. La cérémonie s'est dérou-lée en présence des res-ponsables du groupeuniversitaire, dont le direc-

teur général, Ndong-Es-souma, des représentantsd'entreprises partenaires,des parents et amis des im-pétrants et du parrain, JeanEyogo, par ailleurs direc-teur général de la Sociétéafricaine de communica-tion et d'énergie (Sacome).  Au total, une cinquantained'apprenants ont reçuleurs diplômes de Licenceet Master professionnelsdans les domaines commel'ingénierie financière, lemanagement des res-sources humaines, la ges-tion touristique, hôtelièreet environnementale, tran-sit et douane, information et communication, etc.Mettant à profit cette occa-sion, le parrain a salué "le

mérite" de ces nouveauxarrivants sur le marché del'emploi. Tout en les invi-

tant à toujours saisir lesopportunités qui s'offri-ront et à développer untissu relationnel de qualité.Selon lui, «les opportunités
sont inépuisables, contrai-
rement à ce que certains
pensent. Il faut juste être
prêt au moment où elles se
présentent. Telle est désor-
mais votre responsabilité»,a dit Jean Eyogo à ses fil-leuls. Non sans soulignerque tout ceci ne peut êtrepossible qu'avec une for-mation conforme aux be-soins du marché. Le directeur générald'ESAM / IUSD, M. Ndong-Essouma, a, pour sa part,

rappelé l'ambition de sonécole de disposer « de pro-
grammes d'enseignement
qui s'adaptent en perma-
nence aux nouveaux enjeux,
pour coller le plus possible à
la réalité de l'entreprise.» L'établissement a aussi dis-tingué ses meilleurs étu-diants de l'annéeacadémique passée. Les-quels "cracks" ont reçu deschèques allant de 50 à 225mille francs CFA. Une tom-bola a été aussi organisée. Le gagnant, l'étudiant Tof-fikatou Olayitan-Avero,,bénéficie d'une année sco-laire gratuite à ESAM-IUSD.

Une cinquantaine d'impétrants reçoivent leurs parchemins 
Enseignement supérieur privé/Groupe ESAM-IUSD 

F.B.E.M
Libreville / Gabon

Les lauréats posant avec leur parrain (c.) 
et des responsables d'E.S.A.M / IUSD.
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